
GAZETTE DES CAMPAGNES

Vlici maintenantJa comparaison pour-12, arpents,:

12 arpentacoupés à la moissonnouse reviennent .... S6.38

, aucille...... .......... 16.00
a ~' fux2jiiclièrc' .. .'7. T .00

stous leas 1 y don avantage pour la imoîsson-
neuse, sans compter.que clle-i remplae ds vriers q.u'il
est souivent;impossiblede se procurer.

REVUR DE LA SEMAINE

Dans toutes les.positions de la vie, l'Eglise et par consé-
quent le Pape sônt Jcs instituteurs naturels de l'homme. Ils
sontdes guides nés de la famille, de l'Etat et de la société
en général. Seuls ils ont le droit de tracer à la politique le
chemin qu'elle -doit suivre et les gouvernants sont obligés de
leur obéir et-d'accepter,lcurs enseignements.

Cotte position-d el'Eglise et du Pape vis-à-vis des sociétés
a été déterminée par ·Dieu lui.même. Lorsque Jésus-Christ
se fit homme'pour la régénération dugenre humain, le monde
s'en allait en décomposition; gangrené par les monstruosités
du paganisme il s'abiiiait dans-un gouffre d'abominations et
il marchait à paa de géant vers l'andantissement. Jésus-Christ
vint sur la.terra et donna à son Egliso.tous les pouvoirs_ né-
cesaires pour' guérir 'le monde etle faire rentrer dans sa
voie naturelle.

Parmi ces pouvoirs le premier et le plus inportant est co-
lui de l'ébscignonicnt libro et sans ..autre contrôle que Dieu
lui-même. Les puissants de la terre reconnurent pendant
longtemps ce pouvoir do l'Eglisc. Sataa fut vainOu et le
genr humain sauvé de la catastrophc indvitahlc qui do-
vait l'engloutir. Mais Satan refould pour quelque tei-fps dans
les profondeurs de l'abîme éternel n'abandonna pas pour cela
le combat. Il lui éLtit impossible de laisser le bien, la vérité
a'étendre sans obstacles sur toutes les populations de la
terre. Sans relâche, il travailla à miner l'influence de l'E-
glise et dcla Papauté. Doué d'une scienco immense, univer-

clle, il connut bientôt que le meilleur moyen do faire en-
trer le mal dans le monde était d'enlcver à l'Eglise son droit
d'enscignement.

Alors commença entre l'Eglisc de Dieu et l'esprit du mal
cette guerre acharnée qui ne se terminera qu'à la fin des temps
par le triomphe definitir de l'Eglise. Satan a réussi à se for-
mer un noyau d'adeptes qui inondent les populations de leurs
cnscignements destructifs. Ces adeptes, connus sous différents
noms, obéissent tous au même mot d'ordre parti de l'enfer ;
ils ont tous un mênie but : imposer silence à l'Eglise, lui
cnlever le droit d'ouscigner ce du même coup se l'approprier
pour oux-mêmes dans le but de corrompre les peuples.

Ainsi rcidre l'Eglisc et la Papo muets voilà la tendance
icessante de Satan et do ses fils, les impies de toutes les dé-

nominations. Mais l'Esprit de Dieu veille sur le Chef tam-
porel de;l'Egliso, sur le Pape Infaillible, et lùi a fait -con-
nBitre les piéges tendus sous ses pas. Les suppôts de l'enfer
veulent fairo.taire le Pape, et lui prédisent les plus grands
nlialhcurs s'il élève la voix ; niais le Papo a toujours parlé,

il parle eneore et il parlcia tant que les entreprises satani-
ques se continueront, -c'est-à-dire jusqu'à la consommation
des siylcs. 

De nos jours, les attaques contre-les droits de l'Eglise
sont plus fortes que jamais. Une guerre acharnée se poursuit
entre la Papauté et l'impiétéóD. ais Pie IX est un rude
jouteur et les' iinpies aimeraient fort à. c voir frappor do
mutisme.

Un Pape muet, dit un écrivain catholique bien connu,
qui se con tentt de chanter la messe et de donner' sa béié-
diction,.et pas. autre chose, telserait le revo doré de ccr-
taines, ges.,outau plus lui acorderait-on do temps en
temps d'écrire, quelque bulle contre cs gnostiques ,ou les
manichócos miorts depuiis des' siðles.Y,...

" Mais un pape qui.parl des Ceuvres pr&sentes, qui en
blâme les oiouteurs, qui d9nne achaquec choso la nom qui
lui convient; non, on ne vcut point cola. Cela s'appelle,

ia mmiscer dans la politique, manquer de charZté, offenser
les gouvernements qui s'en vengent ensuite, exaspérer les
ennemis qui deviennent pires, se préparer,, en un mot, de
plus grands malheurs.

Eh! bien, Pie IX n'est pas un pape muet. -Il parle sou-
vent fort et clair, de.,la voix et de la plume, aux Romains
et aux étrangers.,Il a même un style ai vif et.si incisif que
ses.paroles, en même temps qu'elles consolent et fortifient,
piquent et même brúlent de près et de loin. -

SLes.papes ont ce-dfaut deparlerdepuis les temps les
plus reculés. Lo premier d'entr'eux, après que le Seigneur
lui eût dit: "'Pais...... gouverne...... confirme tes frères I
n'a plus .aiss. le monde en paix,-et ilparla haut et forme
dans les synagogues, au temple, sur les places publiques.-

Nous t'ordonnons de te taire, "-lui disent les Excel-
leices du Sanb6drin.,Et luIi, il ripostait:

Vous m'ordonnez,,do me taire; mais le Soigneur m'or-
donne de parler :sje dois obéir à-, Dieu- plutôt, qu'aux
hommes. " Et il n'y eut .pas moyen -de faire taira ce pre-
mier pape. On l'insulte, il s'ea glorific ; on l'emprisonne, le
Seigneur le délivro on- le chasse de Rame, il y revient. Et
là où il ne pouvait être avec sa personne, il y était par sa
parole éorite qu'i. envoyait aux églises les plus éloignées
d'Abic. -

" Or ses succesaeurs agirent absolument do. la même ma-
nière. L'en cut la téte tranché, l'autre expira sur les cheva-
lots et dans les tortures ;celui-ci 'fut envoyé casser des
pierres en Criméc, celui-là fut condamné à nourrir les bêtes
féroces ou à fabriquer des.thermes. flais tous se sont con-
duits'identiquement. Il vint quelques jours de paix : les
souveraine laissèrcnt respirer les bourreaux et.so servirent
alors des diplomates. Ce système fut aussi inutile que le pre-
mier. Jules adresse les paroles les plus justes et les plus
dures à Constant, Vigiloà Justinien, et dix ou douze autres
papes à tous les empercurs monophysites, monothélites, ico-
noelastes, ces d6lices du genre humain......

. Pic LX eut à parler plus souvent et plus fort; il le fit
et il le fait dans la bonne mesure. Napoléon ILL, la Russie,
l'Autriche l'ont entendu;. aujourd'hui l'Italie et sa complice
la Prusso l'entendent.

" La secte en enrage, c'est sûr, et. elle cherchc des raisons
pour persuader au Papa de se taire. Un grand journal, il y
a quelques jours à peine, apostrophait Pie IX en ces termes:

" No voyez-vous pas que tout va de mal en pis ? A quoi
sert ce que vous avez dit et ce que vous avez écrit jus-
qu'à ce jour ?, Plus vous parlez et plus vous envenimez les
choses. Si vous n'aviez pas écrit votre. fameuse lettre au
cardinal secrétaire d'Etat, nous aurions usé do ménage-
ments dans la prochaine loi des supproasions, Désormais

" cela nous est impossible...... Plus vous criez, et plus la
majorité do la chambre, la splendeur du trône, la dignité
et l'indépendance de là nation nous imposent des devoirs
rigoureux. ',,-

"Quelles braves gens ! Rion ne les,arrête ; ni les lois di-
vines, ni les lois humaines; Ila ne se.préoccupont jamais de
lui a droit ou tort i ils vout toiijours en avant, autant que


